La Dernière Cène et Gethsémani

La Dernière Cène
a) Réflexion sur la Parole de Dieu

Le soir du Jeudi, Jésus célèbre la Dernière Cène avec Ses apôtres. La Pâques est liée au sacrifice de l’agneau et au dîner de Pâques. Cette fête rappelle la sortie d’Israël de l’esclavage de Pharaon, roi d’Egypte. Jésus est venu libérer l’humanité de l’esclavage du péché et du diable.
Au début, Jésus lava les pieds des apôtres. Avec cela, il leur a donné l’exemple de l’humilité et de l’amour. Plus tard, il les met en garde contre l’esprit de trahison, derrière lequel se trouve le diable.
Puis Jésus parle d’amour : « Personne n’a un plus grand amour que cela : donner sa vie pour ses propres frères » (cf. Jn. 15, 13).
Il parle aussi de l’Esprit Saint : « Beaucoup de choses que j’ai encore à vous dire, mais pour le moment vous n’êtes pas en mesure d’en porter le fardeau. Quand il viendra, l’Esprit de vérité, Lui vous guidera vers toute la vérité » (Jn 16, 12-13).
Pour finir, Jésus institua le sacrement de l’Eucharistie : « ... le Seigneur Jésus, la nuit où il a été trahi, pris du pain et, après avoir rendu grâce, le rompit et dit : « Ceci est mon corps, qui est donné pour vous ; faire cela en mémoire de moi. De même, il prit le calice en disant : « Ceci est calice de la nouvelle alliance, en mon sang... En effet, chaque fois que vous mangez ce pain et buvez au calice, vous proclamez la mort du Seigneur jusqu’à ce qu’Il vienne » (1 Co. 11: 23-26).
Jésus avait déjà dit auparavant : « Celui qui mange ma chair et boit mon sang demeure en moi et moi en lui » (Jn 6, 56).
L’Eucharistie rend présente la mort du Christ. Notre unité avec la mort du Christ s’accomplie avec les mots : Père, ... que ne soit pas faites ma volonté, mais la tienne » (Lc. 22:42). Si vraiment nous suivons le Christ en cela, l’Esprit Saint travaille en nous.
Gethsémani
Après, Jésus est sorti avec ses disciples au-delà du fleuve Cédron. Il y avait là un jardin appelé Gethsémani. Jésus a dit : « Mon âme est triste à mourir. Restez ici et veillez avec moi » (Mt. 26:38).
Jésus pria : « Père, si tu veux, éloigne de moi ce calice ! Cependant, que ne soit pas faites ma volonté, mais la tienne » (Lc. 22:42). Puis il vint auprès des disciples et les trouva endormis. Et il dit à Pierre : « Ainsi, vous n’avez pas été en mesure de veiller une heure avec moi ? Veillez et priez ! (Mt. 26: 40-41). Jésus, plein d’affliction et d’angoisse, priait encore plus intensément. Sa sueur devint comme des gouttes de sang qui tombaient à terre.
Dans la première prière, Jésus a réalisé la terrible souffrance et la mort cruelle qui l’attendaient.
Au cours de la deuxième prière, Jésus perçut l’abomination du péché. Lui, l’Agneau immaculé, prend sur Lui tous les péchés du monde. Il expérimente une grande angoisse.
Au cours de la troisième culminante prière, Jésus éprouve des souffrances psychiques insupportables.
Il se rend compte que le fruit du péché c’est la damnation éternelle, en enfer. Il voit que beaucoup rejetteront son sacrifice rédempteur et Sa souffrance pour eux sera vaine !
Avec l’obéissance au Père Jésus a brisé la racine du péché. Il est notre modèle dans l’accomplissement de la volonté de Dieu, même au prix de la plus grande souffrance !
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b) Répéter la Parole de Dieu : 
« Père, si tu veux, éloigne de moi ce calice ! Cependant, que ne soit pas faites ma volonté, mais la tienne » (Lc. 22:42).
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c) Prière avec la Parole de Dieu : 
« Père » - « que ne soit pas faites ma volonté, mais la tienne ».
[image: image3.png]



d) La prière du cœur : 
« Abba » (Père) - « que ne soit pas faites ma volonté, mais la tienne ».
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